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SAINT-IMIER En collaboration avec la Municipalité, des élèves du ceff Santé-social et des résidents 
de la Pimpinière ont recensé toutes les difficultés rencontrées par les personnes à mobilité réduite 

Union des forces face aux obstacles
MICHAEL BASSIN 

Trous dans la chaussée, trot-
toirs trop hauts, absence de 
main courante, accès à certains 
magasins impossible, toilettes et 
ascenseurs trop exigus: le quoti-
dien des personnes à mobilité 
réduite n’a rien d’une sinécure à 
Saint-Imier. Ailleurs non plus, 
empressons-nous de le préci-
ser... Sauf que, depuis peu, la cité 
imérienne dispose d’un cadastre 
extrêmement précis de tous ces 
endroits problématiques. Il s’agit 
là d’un excellent document de 
travail qui devra désormais trou-
ver un prolongement au niveau 
des politiques et des privés. 

Trois partenaires ont œuvré 
main dans la main à la réalisa-
tion de ce projet: le ceff Santé-
social, la Municipalité et la Pim-
pinière. «Un projet né un peu par 
hasard», confie Daniel Roulin, 
directeur de l’institution de for-
mation précitée. C’est en effet à la 
suite d’un premier travail effec-
tué en 2015 par des apprentis du 
ceff, au sujet de Conviviacité, 
que des soucis d’accès et de mo-
bilité sont ressortis. 

Ce qui a poussé Johnny Perret, 
membre de la commission mu-
nicipale Santé, à proposer que la 
thématique soit développée. «Et 
comme les spécialistes de la mobili-
té réduite ne sont pas les médecins 
ou les physios mais bel et bien ceux 
qui vivent au jour le jour cette réa-
lité, il nous est apparu primordial 
d’intégrer la Pimpinière au pro-
jet», explique Michel Ruchon-
net, également membre de la 
commission.  

Etienne Broglie, directeur-ad-
joint de la fondation active pour 
les personnes handicapées pos-
sédant pas moins de six unités 
différentes à Saint-Imier, se dit 
très heureux et reconnaissant de 
cette invitation. «Nul n’a de ba-
guette magique pour améliorer les 
situations, mais lorsque la volonté 
humaine de construire ensemble 
est là, des chemins s’ouvrent!», dit-
il. 

Des accès difficiles 
Concrètement, des élèves du 

ceff Santé-social, à savoir des ap-
prentis ASE (assistant socio-
éducatif) de 2e année, sont partis 
arpenter les rues et visiter les bâ-
timents publics ainsi que les 
commerces de Saint-Imier. Ils 
étaient équipés d’un crayon et 
d’un appareil photo pour im-
mortaliser les obstacles, mais ils 
étaient surtout accompagnés 
par des résidents de la Pimpi-
nière (certains en chaise rou-
lante) qui ont fait part de leurs 
réactions et commentaires. 
Rues, restaurants, lieux publics: 
les enquêteurs n’ont pas ménagé 
leur peine. 

Ce recensement a été réalisé de 

manière très précise. Les relevés 
indiquent pour chaque observa-
tion la date, le lieu ou le bâti-
ment, la zone, l’obstacle rencon-
tré, la stratégie d’évitement et 
une proposition d’amélioration. 
De quoi remplir plusieurs pages! 

Les conclusions? Dans les 
grandes lignes, Danika Perret, 
enseignante au ceff, indique 
qu’il est régulièrement observé 
un accès impossible ou très diffi-
cile aux entrées principales des 
bâtiments (parfois des portes 
très lourdes), aux toilettes et aux 
étages autres que les rez-de-
chaussée. Certaines routes pa-
vées ou trop raides posent aussi 
des difficultés. En outre, l’étude 
montre la limitation d’accès à 

certains commerces, notam-
ment par l’existence de marches. 

Danika Perret relève aussi que 
les résidents de la Pimpinière ne 
se sentent pas en sécurité au mo-
ment de traverser le Pod, eux qui 
ont de la difficulté à capter le re-
gard des automobilistes. Cette 
rue étant désormais limitée à 
30 km/h, elle a été, rappelons-le, 
amputée de ses passages piétons 
comme la législation le prévoit. 

Le 8 novembre dernier, les 
trois partenaires du projet ont 
présenté le résultat de leurs in-
vestigations, tant les points posi-
tifs que négatif, au Conseil mu-
nicipal, «en souhaitant que des 
mesures adéquates soient prises». 
Selon le groupe de travail, l’exécu-

tif «a fait preuve d’un très bon esprit 
d’ouverture» à cette occasion. 

Pour la suite, Mélanie Erard-
Zwahlen, conseillère munici-
pale et membre de la commis-
sion, note que toutes les 
observations concernant des bâ-
timents communaux dont la ré-
novation est prévue seront inté-
grées aux réflexions. Le reste? La 
commission Santé élaborera 
certainement des propositions, 
en fonction des priorités, qui de-
vront franchir les différentes éta-
pes jusqu’à ce que des crédits 
soient libérés. 

Les privés aussi concernés 
Michel Ruchonnet, membre 

de la commission Santé et con-
seiller de ville, verrait d’un bon 
œil que le premier crédit soit 
discuté lors d’une séance du lé-
gislatif en mars 2017. Si son ca-
lendrier semble très optimiste, 
toutes les parties prenantes au 
projet semblent partager sa 
conclusion: «Le pire serait que 
cette étude finisse dans un ti-
roir!» Et puis, au-delà des futu-
res décisions communales, il 
faudra aussi définir la suite à 
donner aux analyses touchant 
des privés. On pense ici à cer-
tains trottoirs appartenant à 
des citoyens ou à des entrées de 
commerces. 

Quoi qu’il en soit, grâce au 
ceff, à la commission Santé et à 
la Pimpinière, Saint-Imier a les 
atouts en main pour avancer 
sans trébucher. 

Des élèves du ceff et des résidents de la Pimpinière ont arpenté les rues de Saint-Imier et visité les bâtiments afin 
de voir si ces endroits posaient problème ou non. MICHAEL BASSIN

Une quinzaine de jeunes gens majeurs 
partiront, l’été prochain, dans le nord de la 
Thaïlande pour découvrir de près le tra-
vail de l’ONG Compassion et pour appor-
ter une aide concrète aux enfants démunis. 
Ce voyage sera le deuxième du genre pour 
l’accompagnateur Nicolas Broglie, de Re-
convilier. 

Première expérience pour certains 
L’organisation chrétienne Compassion 

international soutient 1,75 million d’en-
fants à travers le monde, ceci par le biais de 
parrainages personnalisés et de centres 
d’accueil gérés en collaboration avec des 
églises locales. En 2015, Nicolas Broglie et 
une vingtaine de jeunes se sont rendus à 
Haïti. «Nous avons organisé des animations 
pour les enfants rattachés aux centres de 
Compassion et nous avons également partici-
pé à des travaux de rénovation», explique 
ce pasteur, aussi agent jeunesse pour les 
Eglises de Réveil.  

Pour certains participants, ce voyage en 
Haïti constituait leur première expérience 
avec un pays pauvre. «L’un des buts est juste-

ment de mettre les personnes en contact avec 
d’autres réalités que celles de la Suisse. A Haïti, 
nous sommes aussi allés rencontrer des familles 
d’enfants parrainés. C’est frappant de voir la joie 
des gens par rapport au peu qu’ils ont.»  

Et puis, les participants ont aussi eu l’occa-
sion de discuter avec des Haïtiens qui ont 
passé par les centres de Compassion étant 
enfants, qui suivent aujourd’hui de hautes 
études et qui ont l’ambition de demeurer au 
pays pour contribuer à sortir celui-ci de la 
pauvreté. 

 Le voyage en Thaïlande aura lieu du 2 au 
13 août 2017. Pour l’heure, une quinzaine de 
participants, de toute la Suisse romande et 
issus de diverses églises se sont annoncés. 
Les inscriptions courent jusqu’à fin janvier. 
En Thaïlande sont notamment prévues la 
visite de centres de Compassion, la ren-
contre avec des familles, la participation à 
des travaux pratiques, des animations avec 
les enfants et, aussi, des journées dédiées au 
tourisme.  MBA  

Renseignements sur www.compassion.ch ou  
auprès de nicolasbroglie@bluewin.ch

En 2015, Nicolas Broglie était parti avec un groupe en Haïti afin de voir le travail de 
Compassion, procéder à des travaux dans les centres et rencontrer la population. LDD

RECONVILIER Nicolas Broglie encadre des voyages d’aide sous l’égide de l’organisation Compassion  

Après Haïti l’an dernier, un cœur pour la Thaïlande 

ROCHES  

Bientôt des moloks 
au village  
Présidée par le maire Yanick 
Christen, l’assemblée 
communale de Roches a réuni 
32 citoyens jeudi soir. Ils ont 
notamment accepté le budget 
2017, qui présente un excédent 
de recettes de 63 063 francs. 
Alain Fleury a été désigné en 
tant que délégué au SEME 
(épuration des eaux) en 
remplacement de Mario 
Borghini, démissionnaire. Enfin, 
dans les divers, Yanick Christen  
a encore informé les citoyens de 
l’installation prochaine de 
containers semi-enterrés au 
village.  MPR 

VALBIRSE  

Noël des écoles au 
temple de Bévilard 
Diverses manifestations ont 
jalonné cette année 2016 pour 
commémorer les 300 ans du 
temple de Bévilard. Afin de 
clôturer cette année festive en 
beauté, le Noël des écoles de 
Valbirse se déroulera, comme il y 
a une cinquantaine d’années, 
exceptionnellement au temple. 
Une grande organisation a été 
nécessaire pour que les quelque  
380 élèves puissent participer et 
se produire devant leurs parents. 
Le temple ne comptant que 
220 places assises, quatre 
célébrations seront organisées: 
mardi 20 décembre à 17h30 et 
19h30 ainsi que mercredi 
21 décembre, à 17h30 et 19h30. Le 
programme débutera par le chant 
d’ensemble «Noël ensemble». 
Suivront les productions des 
différentes classes avant le 
«Gloria» final.  MN  

SPORTS D’HIVER   

On patine à Court 
et à Crémines 
Fans de glisse sur glace et de 
hockey, réjouissez-vous! La 
patinoire de Court est ouverte 
depuis hier et ce jusqu’à nouvel 
avis. Il aura fallu une bonne 
semaine aux quelques 
membres courageux du Club 
des patineurs de Court pour 
faire une couche de glace assez 
dure et épaisse. A Crémines, on 
pourra griffer la glace dès 
dimanche, ont annoncé hier les 
responsables. MPR

ACCIDENT SUR L’A16 

Le jeune blessé  
est décédé 
L’automobiliste grièvement 
blessé lors d’une collision 
frontale, jeudi matin dans le 
tunnel de la Roche Saint-
Jean sur l’A16, a succombé 
à ses blessures le jour 
même à l’hôpital, malgré 
tous les soins prodigués. Il 
s ’agit d’un citoyen suisse 
de 21 ans domicilié dans le 
canton du Jura. Circulant de 
Moutier à Delémont , le 
conducteur était entré en 
collision frontale avec un 
camion arrivant 
normalement en sens 
inverse. Il avait été héliporté 
à l’hôpital. La police 
cantonale et le Ministère 
public régional Jura bernois-
Seeland ont ouvert une 
enquête afin d’établir les 
circonstances exactes de 
l’accident. CPB-MPR

Grâce au ceff 
Santé-social, à la 
commission Santé 
et à la Pimpinière, 
Saint-Imier a tous 
les atouts pour 
avancer sans 
trébucher.
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